
La CENI appelle à la neutralité des corps de défense et de sécurité

PANA, 10/08/2009Bujumbura, Burundi - Le prÃ©sident de la Commission Ã©lectorale nationale indÃ©pendante (CENI) du
Burundi, Pierre Claver Ndayicariye, a conviÃ© lundi les gestionnaires des corps de dÃ©fense et de sÃ©curitÃ© autour des
enjeux Ã©lectoraux de 2010 pour leur demander d'observer une "stricte neutralitÃ© " le moment venu.L'impartialitÃ© de ces
corps contribuera Ã  un processus Ã©lectoral apaisÃ© et crÃ©dible, a soulignÃ© en substance le patron de la CENI, ajoutant que
la pÃ©riode Ã©lectorale demande Ã  chaque citoyen en gÃ©nÃ©ral de mettre en avant l'intÃ©rÃªt supÃ©rieur de la nation et aux
Ã©lÃ©ments des corps de dÃ©fense et de sÃ©curitÃ© en particulier d'Ãªtre non partisans.
Partant des soucis exprimÃ©s par les membres de la CENI d'obtenir des "Ã©lections apaisÃ©es, libres, transparences et
dÃ©mocratiques", le ministre de la DÃ©fense nationale et des Anciens combattants, le lieutenant-gÃ©nÃ©ral Germain
Niyoyankana, de son cÃ´tÃ©, a offert spontanÃ©ment d'afficher une "stricte neutralitÃ©" et promis de ne "pas cÃ©der aux
sollicitations d'une quelconque partie"."De notre cÃ´tÃ©, nous attendons de la CENI qu'elle soit rÃ©ellement indÃ©pendante.
Le reste, c'est notre responsabilitÃ© de nous gÃ©rer", a- t-il ajoutÃ©.En 1993, un coup d'Etat militaire avait brutalement
interrompu le processus dÃ©mocratique alors en cours au Burundi et ouvert la voie Ã  une longue dÃ©cennie de guerre civile
dont les consÃ©quences se font sentir aujourd'hui encore.D'autres coups de force moins violents, comme moyen
d'accÃ©der au pouvoir, ont jalonnÃ© l'histoire du Burundi comme en 1972, 1976, 1986 et 1996.La hantise des coups de
force est telle que l'actuel chef de l'Etat burundais, Pierre Nkurunziza, aime rÃ©pÃ©ter Ã  chaque anniversaire de son rÃ©gime
(bientÃ´t quatre ans) qu'il est pratiquement le seul prÃ©sident dÃ©mocratiquement Ã©lu Ã  avoir passÃ© autant d'annÃ©es au
pouvoir.Un rÃ©cent rapport de l'Union europÃ©enne (UE), trÃ¨s controversÃ© dans les milieux dirigeants Ã  Bujumbura, est
venu derniÃ¨rement raviver les mauvais souvenirs de coups de force dans l'opinion en accrÃ©ditant la thÃ¨se d'un "putsch
militaire" parmi les scÃ©narios catastrophes qui risquent d'arriver au Burundi au cas oÃ¹ les futures Ã©lections de 2010 ne se
dÃ©rouleraient pas Ã  la satisfaction de tous les protagonistes.
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